
 
Bordeaux, le 12 mai 2026 

 

À l'occasion de la journée mondiale de l'hypertension artérielle — 17 mai 2026 

 

 

Hypertension artérielle : le CHU de bordeaux s'engage dans 
une démarche globale pour mieux dépister, traiter et 
accompagner les patients et les soignants 

À l'occasion de la journée mondiale de l'hypertension artérielle du 17 mai 2026, le CHU de 
Bordeaux se mobilise et rappelle un constat alarmant : en France, près d'un adulte sur 
trois est touché par l'hypertension artérielle et pourtant la moitié des personnes 
concernées l'ignorent. Première cause de maladies cardiovasculaires, cette affection 
silencieuse est largement évitable et traitable. Face à ce défi de santé publique, le CHU de 
Bordeaux intensifie ses actions de sensibilisation, de dépistage et de prise en charge 
spécialisée auprès de ses 15 700 professionnels de santé et du grand public.  

Une maladie silencieuse aux conséquences graves 

L'hypertension artérielle (HTA) se caractérise par une élévation anormale et durable de la 
pression du sang dans les artères. En France, le diagnostic est posé lorsque la moyenne 
des mesures réalisées à domicile dépasse 135/85 mmHg. Sans symptômes pendant des 
années, la maladie peut endommager silencieusement le cœur, le cerveau, les reins et les 
artères. Les risques : AVC, infarctus, insuffisance rénale, troubles cognitifs et démence. 
Autant de complications qui expliquent pourquoi les maladies cardiovasculaires restent la 
deuxième cause de mortalité en France et la première chez la femme. 
 
Malgré des traitements efficaces disponibles, seule la moitié des patients traités atteignent 
les objectifs recommandés de pression artérielle. 

“L'hypertension artérielle est une maladie trompeuse : elle progresse en silence pendant 
des années, sans signe d'alerte. C'est précisément pour cela que le dépistage est essentiel. 
Contrôler sa tension, c'est se donner les moyens d'éviter un AVC ou un infarctus — souvent 
des années avant qu'il ne survienne.”   
Dr Julien Doublet, praticien hospitalier au centre d’excellence en hypertension artérielle, 
service des maladies coronaires et vasculaires du CHU de Bordeaux 

Une prise en charge qui doit être optimisée 

En France, nous avons les moyens de normaliser la pression artérielle de quasiment 100% 
des patients. Cependant, depuis 20 ans, le contrôle de l'HTA reste insuffisant pour plusieurs 
raisons : 

- Le diagnostic nécessite des mesures répétées dans des conditions standardisées 
alors que la tension n’est pas mesurée suffisamment régulièrement.  

- L’absence de symptômes décourage le suivi au long cours, 
- La gravité de la pathologie est sous-estimée par la société,  
- L’adhésion thérapeutique est insuffisante.  
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L'engagement du CHU de Bordeaux  

Le CHU de Bordeaux, à travers le service des maladies coronaires et vasculaires du Pr Pierre 
Coste et son centre d'excellence en hypertension artérielle coordonné par le Dr Julien 
Doublet, assure la prise en charge des situations complexes. Elles nécessitent une expertise 
spécialisée avec des bilans approfondis et une évaluation globale du risque cardiovasculaire 
pour : 

- Les patients jeunes,  
- les patients présentant une HTA résistantes ou une HTA de contrôle difficile,  
- les patients suspects d’HTA secondaire, possiblement curable. 
- les patients présentant une maladie rénale sévère ou une HTA de cause génétique  

Une plateforme de coordination ville-hôpital permet en outre aux médecins de ville 
d'adresser leurs patients en toute fluidité : https://portail.alliance-gironde.fr/pro/, l’essentiel 
du suivi des patients étant assuré en ville.  

 

Programme d'actions / événements — Lundi 18 mai 
 
Le grand public peut venir à la rencontre de professionnels de l’hypertension artérielle le 
lundi 18 mai pour se former à l’automesure :  
 
A l’hôpital Pellegrin – de 9h30 à 16h30 – Mezzanine du Tripode 
A l’hôpital Haut-Lévêque – de 9h30 à 16h30 – hall d’entrée du bâtiment de cardiologie 
 

À retenir 

- 1 adulte sur 3 en France est hypertendu et pourtant 1 sur 2 l'ignore. 
- Seulement 50 % des patients traités atteignent les objectifs tensionnels 

(pression artérielle en automesure < 135/85 mmHg). 
- Le dépistage est recommandé dès 18 ans lors d’une consultation. 
- L'automesure tensionnelle améliore significativement le contrôle de la maladie. 
- Les maladies cardiovasculaires sont la 1re cause de mortalité chez la femme en 

France. 
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L'Institut hospitalo-universitaire VBHI (Vascular Brain Health Institute), fondé par 
l'université de Bordeaux, le CHU de Bordeaux, l'Inserm, Inria et la région Nouvelle-
Aquitaine, dédié à la santé vasculaire cérébrale et basé à Bordeaux, s’engage dans la 
recherche sur l’hypertension artérielle pour prévenir les maladies cérébrovasculaires. 
En savoir +  

https://portail.alliance-gironde.fr/pro/
mailto:communication@chu-bordeaux.fr
http://www.chu-bordeaux.fr/
https://www.chu-bordeaux.fr/Espace-m%C3%A9dia/Communiqu%C3%A9-de-presse/CP-VBHI-clinique-pr%C3%A9vention-.pdf/


 
 
À propos du CHU de Bordeaux :  
 
Acteur de référence du paysage hospitalier, universitaire et scientifique, le CHU de 
Bordeaux conjugue soins, formation, enseignement et recherche au plus haut niveau. 
Établissement de recours et centre d’innovation, il développe une offre de soins hautement 
spécialisée couvrant l’ensemble des disciplines médicales et chirurgicales de court séjour, 
adossée à un plateau technique de pointe. Premier employeur de Nouvelle-Aquitaine avec 
plus de 15 700 professionnels, dont 1 600 médecins, le CHU de Bordeaux est implanté sur 
quatre sites hospitaliers — Pellegrin et Saint-André à Bordeaux, Haut-Lévêque et Xavier-
Arnozan à Pessac — qui accueillent de nombreux pôles d’excellence en soins, 
enseignement et recherche. La recherche constitue un pilier majeur de son projet 
institutionnel, avec près de 2 800 projets en cours impliquant environ 18 000 patients. Le 
CHU abrite deux instituts hospitalo-universitaires (IHU) — Liryc, dédié aux maladies du 
rythme cardiaque, et VBHI, consacré à la santé vasculaire cérébrale — ainsi que quatre 
RHU, renforçant son positionnement national et international en matière d’innovation en 
santé.  
 
 


